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fabrication en serie, tandis que les autres donnaient lieu ä la
creation de pieces d'exception obtenues en petit nombre»

Le jardin de Claude Monet a Giverny 194

Dejä en Normandie, environ ä mi-chemin entre Paris et
Rouen, lä meme oü la vallee de l'Epte debouche dans celle
de la Seine, le village de Giverny conserve la maison et le
jardin de Claude Monet, qui vint s'y etablir en 1886. La
propriete appartient encore aux descendants du maitre, et
l'on y voit, intacts, ses ateliers. Mais la presence du grand
artiste est encore plus vivante dans le jardin meme, plante
par lui de toutes les fleurs qui, en ete, ressuscitent sa palette.
Un peu ä part et en contre-bas, le visiteur, enfin, entre
completement dans le monde de Monet en decouvrant les ötangs
de nympheas amenages par le peintre lui-meme et qui ser-
virent de modeles aux chefs-d'oeuvre de sa vieillesse. Lä,
tout offre au regard cet univers ä la limite de l'apparence et
du reel, oü le maitre puisa son inspiration derniere.

John Craxton 200

par Hans Ulrich Gasser

"Ne ä Londres le 23 oet. 1922, J. C. commenca ä peindre ä
13 ans. Etudia au Goldsmith's College of Art (New Cross,
Londres). Expositions ä Londres en 1944 et 1945, ä Zürich
en 1946. Vit depuis lors dans l'ile grecque de Porös. Exposition

ä Athenes en 1948. En 1949, voyage en Espagne, oü
il etudie le Greco. En 1950, decors et costumes pour
aDaphnis et Chloe» de Ravel, ä Covent Garden. - J. C. etait
encore ecolier lorsque la critique londonienne commenca de
s'oecuper de lui. II sut fuir le succes grandissant en allant
vivre en Grece, ä Porös, ä deux heures de bateau d'Athenes.
Si Tun des moyens de rester createur est, de nos jours, de fuir
notre civilisation sursaturee, la voie la plus facile passe peut-
etre par l'art abstrait; J. C. a choisi la voie plus ardue en
allant demander aux sources egeennes de notre culture -
tout comme les Francais de 17e ä l'Italie — une authentique
purete d'inspiration. Jadis essentiellement paysagiste, il
cherche maintenant l'expression avant tout formelle de la
realite humaine, non seulement parce que, en qualite d'An-
glais, il est peu coloriste de nature, mais encore en raison du
fait que rien n'est moins facilement «pittoresque» que la
realite grecque qui l'entoure et qui, pour cette raison meme,
lui est parente en profondeur.

DEUTSCHE ZUSAMMENFASSUNG
Die Malmethode der Impressionisten und die Kunsthistoriker
von Franeois Fosca 198

Dieser Beitrag weist auf einen jener Irrtümer der
Geschichtschreibung hin, wie sie oft unkontrolliert während Jahrzehnten

weitergegeben werden. In der ganzen kunsthistorischen
Literatur von 1876 bis zur Gegenwart findet sich die
Behauptung, eine der wichtigsten Neuerungen der Impressionisten

habe in der Farbzerlegung entsprechend den
Entdeckungen der Physiker Chevreul, Helmholtz, Brücke und
Young bestanden, wonach ein leuchtendes Grün oder Violett

im Bild dadurch entstünde, daß blaue und gelbe oder,
blaue und rote Farbtupfen nebeneinander gesetzt würden.
Eine genaue Untersuchung der impressionistischen Bilder
(von Monet, von Sisley, von Manet nach 1870, von Renoir
zwischen 1870 und 1885, von Pissarro, ausgenommen die
seiner neoimpressionistischen Phase) zeigt, daß diese
Behauptung der Wirklichkeit nicht entspricht. Weder arbeiteten

die Impressionisten im Sinne einer Farbzerlegung nach
dieser Theorie, noch ergibt ein solches Vorgehen die
versprochenen Resultate. Die genannten Physiker hatten mit
drehenden mehrfarbigen Scheiben gearbeitet, während bei
dem bloßen Nebeneinander reiner Farben auf der Leinwand
eine entsprechende Mischung im Auge des Betrachters nicht
oder höchst unzulänglich eintritt. Die Impressionisten
verzichteten zwar auf die gedämpften, gebrochenen Töne und
gaben Licht und Schatten durch reiche Farbkontraste wieder,

gingen aber nirgends bis zu der ihnen zugeschriebenen
Beschränkung auf die reinen Grundfarben weiter.
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